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Eléments tirés de Laudato Si’ 

https://www.vatican.va/content/francesco/fr/encyclicals/documents/papa-
francesco_20150524_enciclica-laudato-si.html 

En lien avec la consultation sur le Projet de loi fédérale sur  

les végétaux issus des nouvelles technologies de sélection 

 
 
 
La nature comme Création 
§76 
”Pour la tradition judéo-chrétienne, dire “création”, c’est signifier plus que “nature”, parce 
qu’il y a un rapport avec un projet de l’amour de Dieu dans lequel chaque créature a une 
valeur et une signification. La nature s’entend d’habitude comme un système qui s’analyse, 
se comprend et se gère, mais la création peut seulement être comprise comme un don qui 
surgit de la main ouverte du Père de tous, comme une réalité illuminée par l’amour qui nous 
appelle à une communion universelle.” 
 
Le progrès sans fin est un “mythe”, une illusion 
§78, “ ..le mythe moderne du progrès matériel sans limite. Un monde fragile, avec un être 
humain à qui Dieu en confie le soin, interpelle notre intelligence.. pour reconnaître comment 
nous devrions orienter, cultiver et limiter notre pouvoir.” 
 
Pouvoir immense de ceux qui maîtrisent ces technologies 
§104  
“Mais nous ne pouvons pas ignorer que l’énergie nucléaire, la biotechnologie, l’informatique, 
la connaissance de notre propre ADN et d’autres capacités que nous avons acquises, nous 
donnent un terrible pouvoir. Mieux, elles donnent à ceux qui ont la connaissance, et surtout 
le pouvoir économique d’en faire usage, une emprise impressionnante sur l’ensemble de 
l’humanité et sur le monde entier. .” 
 
Le paradigme technologique  
§106    
Ce paradigme actuel est une vision de domination et de transformation de la nature par la 
technologie. La technologie n’est plus questionnée, elle est de plus en plus vue comme la 
solution universelle aux crises actuelles (climat, ..) 
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La pensée scientifique et technique : tend à être une pensée réductionniste, qui oriente 
les choix sociétaux, elle n’est ainsi pas neutre.  
 
§107 “Il faut reconnaître que les objets produits par la technique ne sont pas neutres, parce 
qu’ils créent un cadre qui finit par conditionner les styles de vie, et orientent les possibilités 
sociales dans la ligne des intérêts de groupes de pouvoir déterminés. Certains choix qui 
paraissent purement instrumentaux sont, en réalité, des choix sur le type de vie sociale que 
l’on veut développer.” 
 

Ch.3, La racine humaine de la crise écologique : 
 
Pouvoir immense de ceux qui maîtrisent ces technologies 
§104  
“Mais nous ne pouvons pas ignorer que l’énergie nucléaire, la biotechnologie, l’informatique, 
la connaissance de notre propre ADN et d’autres capacités que nous avons acquises, nous 
donnent un terrible pouvoir. Mieux, elles donnent à ceux qui ont la connaissance, et surtout 
le pouvoir économique d’en faire usage, une emprise impressionnante sur l’ensemble de 
l’humanité et sur le monde entier. ” 
 

Domination par la technique, danger de restriction de la liberté humaine 
§ 108 
“De fait, la technique a un penchant pour chercher à tout englober dans sa logique de fer, et 
l’homme qui possède la technique « sait que, en dernière analyse, ce qui est en jeu dans la 
technique, ce n’est ni l’utilité, ni le bien-être, mais la domination : une domination au sens le 
plus extrême de ce terme ». Et c’est pourquoi « il cherche à saisir les éléments de la 
nature comme ceux de l’existence humaine ». La capacité de décision, la liberté la plus 
authentique et l’espace pour une créativité alternative des individus, sont réduits.” 
 
Les objectifs technologiques sont dominés par des intérêts économiques avant tout, on 
perd de vue la complexité des interactions entre les domaines (social, économique, 
politique). Notre façon actuelle de consommer est un des problèmes de fond, ainsi que la 
répartition inégale des richesses. 
 
§109 
 “Le paradigme technocratique tend aussi à exercer son emprise sur l’économie et la 
politique. L’économie assume tout le développement technologique en fonction du profit, 
sans prêter attention à d’éventuelles conséquences négatives pour l’être humain. Les 
finances étouffent l’économie réelle. Les leçons de la crise financière mondiale n’ont pas été 
retenues, et on prend en compte les leçons de la détérioration de l’environnement avec 
beaucoup de lenteur. Dans certains cercles on soutient que l’économie actuelle et la 
technologie résoudront tous les problèmes environnementaux.” 
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La réponse technologique ne remet pas en question le style de vie de société qui est à 
l’origine du problème climatique, elle ne permet pas de changements profonds 
 
§111  
“La culture écologique ne peut pas se réduire à une série de réponses urgentes et 
partielles aux problèmes qui sont en train d’apparaître par rapport à la dégradation de 
l’environnement, à l’épuisement des réserves naturelles et à la pollution. Elle devrait être un 
regard différent, une pensée, une politique, un programme éducatif, un style de vie et 
une spiritualité qui constitueraient une résistance face à l’avancée du paradigme 
technocratique.” 
 
Le soutien aux petits producteurs 
§129  
“Pour qu’il continue d’être possible de donner du travail, il est impérieux de promouvoir une 
économie qui favorise la diversité productive et la créativité entrepreneuriale. Par exemple, 
il y a une grande variété de systèmes alimentaires ruraux de petites dimensions qui continuent 
à alimenter la plus grande partie de la population mondiale, en utilisant une faible proportion 
du territoire et de l’eau, et en produisant peu de déchets, (..)” 
 
Conséquences de l’utilisation des OGM dans certains pays : disparition des petits 
producteurs 
§134  
 
Difficulté d’une évaluation globale des OGM (de par leur diversité), rythme plus rapide 
des modifications techniques par rapport au rythme naturel 
 
§133  
“Il est difficile d’émettre un jugement général sur les développements de transgéniques 
(OMG), végétaux ou animaux, à des fins médicales ou agro-pastorales, puisqu’ils peuvent être 
très divers entre eux et nécessiter des considérations différentes. D’autre part, les risques ne 
sont pas toujours dus à la technique en soi, mais à son application inadaptée ou 
excessive. ” 
 

*** 
 


